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Causerie agricole : Il faut bien soigner son bétail.
Revue de la Semaine : La supressioi des odaes religieux à

Rorne. - Lettre de Mgr. l'Evéqut' de Versailles. - Lettre
latine de Sa Saintete a l'Union Allet de Montréal. - No-
mirnation de l'Hon. Juge Citron au poste de Lieutenant-Gou-
verneur. -- Changement ministériel pour la Province de
Quebec.

Sujets divers : Une conférance agricole'à St. Louis de Kamou-
rat-ka par. EJ. Barnard, tcr. - Le Recensement de la Puis-
sance. - Enseignement agricole. - Avantages de l'ensei-
gnement agricole par l'instiluteur dans nes écoles des cam-
pagnes. - Aliments fermentés pour les animaux. - Utilité
des vers de terre.

Petite chronique : Le froid aux Etats-Unis. - Danger pour
les mères de laisser leurs enfants seuls à la maison.

Recelles : Conservation lt-s moufs. - Cirage à la cire.

CAIUSEIP. AGRICOLE
IL FAUT.BIEN NOURRIR SON BÉTAIL

intérieurs et extérieurs ; on un mot se détériorant pour le
présent et l'avenir.

SMaisel'e'st'pas tdut malhreiTumsement. Les fernellos qui
doivent mettre bas se ressentent aussi considérablement du
l'insuffisance de la nourriture et le jeune animal auquel elles
doivent donner naisbance en subit aussitôt le contre-coup.
Presque toujours, les femelles pleines engraissent pendant
les derniers temps de la gestation, il n'y a d'exception que
pour celles qui sont soumises au régime de la plus affreuse
misère. La nature toujours prévoyante, semble ainsi mettre
en réserve un certain volume de substancc propre à la for-
mation du lait pour le moment où le petit doit en consoml-
nier une grande quantité.

Cependant si la femelle n'a pas été parfoitemeiit nourrie
pendant toute la durée de la gestation, si elle a été chétivée,
pour employer une expression bien connue, il y a uussitôt
après la mise-bas un amaigrissement, un dépérissement gra-
duel représentant le sixième, le cinquièoe et mrne le quart
du poids de l'animal, cet amaigrissement est amené par la
lactation qui prend sur la substance de la femelle les mua-
tières propres à la formation du lait c'est du moins ce que
pensent les hommes éminents qui out étudié cette impur-
tanto question.

Dans tous les cas, les cultivateurs ont pu eux-nènes re-
connaître que les vaches, qui continuent pendant très-long
temps à donner du lait, finisent, au bout de quelque> aaDévs,
par maigrir et tombe«r dans uu marasme scnîbl:,ble - clui
qui résulterait d'un long jeûne forcé ou d'une longue
ladin.

(Suite ) Le jeune animal, de son côté, se ressent inmnmédiate.nnt
Nous avons terminé notre 'causerie de la semaine der. de la mauvaise influence de la nourriture inslfl'ante donnée

tière en énumérant les mauvais effets de l'alimentation in- à la mère ; il arrive petit, faible, mal coi.frin my:rt à
suffisante sur lenjeunes nimaux. Nous avons montré la jeu- peine un souffle do vie, et assez souvent il meurt sans cause
tic bétail restant chétif etirabougri, pcrdant sa force de ré- apparente: il n'a pas la force de -vivre. C'est, il u'y a pas
sistance'aux causes de maladies et devenant subitement la moyen' d'en douter, la grande cause do l'uppauvri-sernent
proie des vers intestinaux et en général do tous les parasitea et de la dégénération de nos races indigònes, le juùe, la
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